
1 

 

 



2 

 

Projet Social 

2021-2025  

 

  

 

 

 

 

 

Table des matières  
 

Lõintroduction ........................................................................................................................ 1 

La pinède, une identité, une existence  ........................................................................ 5-22 

Son histoire ............................................................................................................................. 8 

    Ses actions  ............................................................................................................................ 9  

    Son équipe  .......................................................................................................................... 10      

    Sa gouvernance  ................................................................................................................ 11 

    Son territoire  ....................................................................................................................... 15 

    Ses partenaires   ................................................................................................................. 16 

    Ses finances   ...................................................................................................................... 17 

 

 

Lõhabitant au cïur du projet  ..................................................................................... 23-42 

   Le cadre de référence  ..................................................................................................... 24 

Calendrier - Méthodologie  ............................................................................................... 27  

Rappel des axes  ................................................................................................................ 30 

Evaluation du projet 2017 -2020  ....................................................................................... 30 

Diagnostic partagé   .......................................................................................................... 43 

 

 

 



3 

 

 

Les principaux enjeux   .................................................................................................... -50 

La citoyenneté .................................................................................................................... 52 

La mobilité  .......................................................................................................................... 54 

Lõenvironnement ................................................................................................................ 56 

La communication  ............................................................................................................ 58 

 

 

Les axes du projet 2022 -2025 ............................................................................................ 60 

Le projet famille ACF  2022 -2025 ...................................................................................... 62 

Le projet jeunesse 2022-2025 ............................................................................................ 71 

Le projet culturel 2022-2025 .............................................................................................. 75 

Lõ®valuation 2022-2025 ...................................................................................................... 83 

La conclusion  .................................................................................................................... 86 

Les actions 2022 -2025 ............................................................................................................  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



4 

 

 Introduction  

 

Notre Projet Social 2021 -2025, le mot des président.es.  

 Voici notre dixième projet social, dans un contexte bien particulier. Son 

échéance a été reportée plusieurs fois par la CAF, à cause de la crise sanitaire.  

En mars 2020, le groupe moteur compos® dõune trentaine de personnes, b®n®voles, 

salariés et habitants, a arrêté les enquêtes auprès des habitants à cause du conf i-

nement. Une interruption de  six mois a ralenti leur prospection. Il a fallu inventer de 

nouveaux outils, par Visio ou par téléphone, pour récolter leur parole et établir un 

diagnostic de territoire.  

 Au début du 1er confinement, le CSC a montré sa capacité à réagir. Les 

équipes, sal ariés et bénévoles, ont été réactives pour continuer à fonctionner dans 

le respect des mesures sanitaires. Malgr® lõarr°t de la plupart des activit®s adultes et 

enfants, le CSC a maintenu, un accueil pour les enfants des publics prioritaires. Une 

équipe de  b®n®voles, tr¯s mobilis®e, a fait preuve dõune grande solidarit® et g®né-

rosité pour la fabrication de masques, blouses, etc. Cette période difficile pour tout 

un chacun, a confort® encore plus la volont® des membres du bureau de sõinvestir 

dans une struct ure porteuse de valeurs de solidarit®, de convivialit® et dõ®changes. 

Nõoublions pas que le CSC est lieu dõinitiatives port®es par les habitants, appuy®es 

par des professio nnels et de ce fait, les valeurs fondatrices qui guident notre action 

sont aussi la tolé rance, le respect de lõautre et la laµcit®. 

Notre nouveau projet sõinscrit dans la continuit® des actions menées et dans la prise 

en compte de nouve lles orientations, en cohérence avec les besoins recensés. Au 

cours de notre diagnostic, nous avons pu c onstater une évolution des attentes avec 

de nou velles questions à prendre à compte, notamment l a mobilité, 

lõenvironnement, la communication et la citoyenneté.  

 Nous sommes 5 ®lus au bureau depuis le CA dõoctobre 2020, 3 copr®sidents, 

Renée Colbeau et Is ab elle Petitjean, réélues (déjà membres du bureau dans le 

mandat précédent) Jean -Luc Jauzion, représentant Bailasel au CA ; une trésorière, 

Véronique Gascon et une secrétaire, Odette Berlier.  

Nous avons remplacé Marie Rodriguez  et Michel Blachère. Ce dernier  sõest investi de 

nombreuses anné es au CSC, en tant que bénévole dans plusieurs activités, 

lõaccompagnement scolaire, Ô point commun, la chorale, le CA et le bureau. Le 

CSC était sa seconde maison, nous a -t-il dit le jour de son départ « à la retraite ».  

 Ce projet est dõune importance capitale car il détermine nos actions à mener 

pendant les quatre prochaines années sur un terri toire élargi aux communes de la 

CDC. En contrepartie nous bénéfi cions de la reconnaissance de nos partenaires par 

le biais de finan cements pérennes.  
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Le mot de la directrice  

 

Je salue ce travail collectif pour lõ®laboration de ce 10¯me projet social. Je suis ¨ 

m°me de constater lõ®volution de notre projet et de notre structure, la m®thode 

employ®e ne cesse de progresser pour atteindre lõobjectif suprême : mettre 

lõhabitant au cïur du projet. Nous devons remettre en question de façon 

permanente, nos méthodes, nos actions, nos réflexions. La fédération ardéchoise 

des centres sociaux, par lõinterm®diaire de Vanessa et Sarah, nous accompagnent,  

nous bousculent pour avancer dans cet te dynamique.  Nous savons tous que ce 

travail  est une d®marche obligatoire pour b®n®ficier dõun agr®ment de la CAF mais  

il est avant tout un cheminement humain personnel et collectif, chargé de belles 

rencontres,  dõ®motions, de surprises mais aussi dõembuches, de remises en question. 

Je p eux affirmer  que le projet 2021 -2025  a été construit et écrit  par la totalité de 

lõ®quipe, groupe moteur, conseil dõadministration, salari®s, b®n®voles et quõil a 

atteint «  une  valeur inestimable  è de belles id®es et dõenvies dõagir sur le territoire.  

Comme le dit Montaigne  : « Cõest une belle harmonie quand le dire et le faire vont 

ensemble  ». Nous avons tous les ingrédients  pour réussir cette succulente recette 

« lõhabitant au cïur du  projet social  ».  Rendez -vous en fin de projet pour la 

découvrir .  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les membres du bureau en octobre 2020, ¨ lõespace solidaire ď point commun. De 

gauche à droite, Renée Colbeau, Véronique Gascon, Odette Berlier, Isabelle 

Petitjean, Jean -Luc Jauzion.  
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1. La Pinède, une identité, une existence  

 

 

 

1. Son histoire  

2. Ses actions  
 

3. Son équipe  

4. Sa gouvernance  

5. Son territoire  

6. Ses partenaires  

7. Ses finances  
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1. Son histoire.  

 

Né le 24 juin 1987  dõune volont® associ®e de la municipalit® et de la caisse 

dõallocations familiales, le centre socioculturel de Villeneuve de Berg compte 34 ans 

dõexistence. Dans un premier temps , il a répondu à des besoins de service (accueil 

de loisirs, activités culturelles). En 1992, lõassociation de gestion des activit®s prend la 

gouvernance de lõ®tablissement. Cõest ¨ ce moment-là que le projet prend tou t son 

sens et quõil peut r®pondre aux v®ritables missions dõun CSC. Lõassociation a su 

sõadapter prudemment aux changements, aux ®volutions de territoire, ¨ sa d®mo-

graphie. Aujourdõhui, le CSC est une structure solide, reconnue par les habitants et 

soutenu e par les partenaires. Son équipe est formée, stable et dynamique. Ses a c-

tions sont variées. Ses sources de financements sont diversifiées. En 2003, la comm u-

naut® de communes Berg et Coiron voit le jour. Lõorganisation des territoires connaît 

des changemen ts et le CSC sõadapte progressivement ¨ cette mutation. Le parte-

nariat avec la CDC devient incontournable par les prises de compétence de 

lõenfance, la jeunesse et des services aux personnes. En 2013, le CSC met en avant la 

dimension participative, le pouv oir dõagir des habitants, le projet prend une tout  

autre dimension, il est construit avec et par les habitants . La même année, Le CSC 

perçoit les prémices dõun projet intercommunal. Il aura fallu presque 10 ans pour 

penser « diagnostic  è ¨ lõ®chelle intercommunale. Ce nõest quõen 2020 que la dime n-

sion intercommunale  se concr®tise autour dõun projet tourn® vers lõavenir en privilé-

giant quatre grandes thématiques, la mobilité, la citoyenneté, la c ommunication et 

la protection de lõenvironnement.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En 2019, le CSC a soutenu la création du spectacle «  Olivier de Serres, un spectacle Villeneuvois  », qui a 

rassembl® une centaine de b®n®voles de la ville et des alentours, sous lõimpulsion de Claude Roche. Des 

ateliers de création ont eu lieu tout au long de lõann®e et ont touch® toutes les tranches dõ©ges.  
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2. Ses actions : La maison « Centre Social ». 
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3. Son équipe :  
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4. Sa gouvernance :  

En 2017-2018, la fédération ardéchoise des centres sociaux a mené une 

recherche -action sur le Thème  «   Développer une gouvernance partagée  ». Le CSC 

sõest inscrit dans cette d®marche dans le but dõ®changer, de sõinterroger, de 

prendre du recul et de partager des visions, des positionnements différents ,  

individuels ou collectifs.  Nous nõavons gu¯re le temps dõ®changer, de nous poser 

pour réfléchir sur le fonctionnement démocratique en raison de la lourde gestion de 

lõassociation.  

Cette formation nous a permis dõ®tablir un diagnostic de notre fonctionnement  ¨ 

partir dõune grille r®alisée collectivement.  

Notre constat  :  

Analyse de la situation  Amélioration s en cours  

 

Composition du CA  
Le CA est représentatif de toutes les 

catégories socioprofessionnelles . 

50% des communes de Berg et Coiron sont 

représentées . 

Les femmes sont plus présentes que les 

hommes . 
Présence de 50% des membres à chaque 

CA . 

2 à 3 pouvoirs par CA . 

 

L'animation du CA a été repris e par les 

présidents. Cette co -présiden c e à trois est un 

fonctionnement tout nouveau. Pour que 

chacun trouve sa place,  il a fallu s'adapter. 

Chaque président anime un  CA à tour de 

rôle. La directrice peut  intervenir sur  des 

points techniques et accompagner sur la 

méthode. Un bureau a lieu une semaine 

avant pour le préparer  et un jour avant, une 

rencontre Direction/Présid ents est formalisée 

pour mettre au point les derniers éléments.  

Une nouvelle secrétaire a été élue  et rédige 

les comptes rendus. Lors de la formation , 

nous avons pu entendre des témoignages 

de fonctionnement en « Socio -cratie  ». Cette 

expérimentation nou s questionne et  nous 

souhaitons aller plus loin dans la réflexion.  
Il est important de réfléchir  au travail as socié 

salariés - élus- habitants.  
 

Fonctionnement du CA  
le CA a élu une co -présidente à trois . C'est 

un fonctionnement collégial. Chaque co -

président a une respon sabilité particulière  : 

lõun est respon sable RH, l'autre est moteur sur 

les projets et le troisième est sur la représe n-

tation dans les instances . Un tableau des 

responsabilités  a été mis en place en 2015. 

Le fonctionnement à trois présidents est riche 

en échanges mais demande une organis a-

tion plus fine des rôles et missions de chacun. 

Des invités peuvent participer au CA sans 

droit de vote.  Il n'existe pas de documents 

de délégation de signature . 

Participati on à une formation sur la gouve r-

nance proposée par la FACS (6 jours de fo r-

mation depuis septembre 2017).  4 personnes 

ont participé depuis le début. Une des prés i-

dente, la trésorière et la directrice. Cette 

formation permet une véritable réflexion sur 

le fo nctionnement associatif et une remise à 

plat de son propre fonctionnement. Il est 

impératif de revoir  le tableau des missions 

de façon régulière, éventuellement à 

chaque fois que la présidence change. Il est 

assez urgent de réaliser un document de 

délégati on pour la direction.    
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Fonctionnement de lõAG 
L'Assemblée générale se réunit une  fois par 

an,  au mois de juin. Le nombre de 

participants a progressé depuis 10 ans grâce 

à un vrai travail sur l'an imation et la 

participation des adhérents . 

Des témoignages des différents publics 

(jeunes, publics fragilisés) sont proposés pour 

dynamis er lõAG  et les rendre acteurs. Une 

quarantaine de personnes assiste ¨ lõAG. Ce 

qui est faible par rapport au nombre 

d'adhérents (800) , mais qui est énorme en 

terme s de  progression.  
 

Nous devons continuer notre travail de 

mobilisation , rendre l'AG encore plu s 

intéressante et attractive , utiliser de 

nouveaux outils (témoignages extérieurs) . 

Il est indispensable de r endre ce moment 

festif et engagé, par exemple en  

décentralis ant  notre AG sur une autre 

commune . 
 

 

Ouverture des instances aux habitants  
Les CA sont ouverts aux  invités . Depuis 

janvier 2018, nous avons mis en place des 

commissions de travail.  Celles -ci sont 

constituées uniquement de personnes 

faisant parti e du CA et des Salariés . 

Commission culture  - commission finance  - 

commission co mmunication - commission 

sociale . 

La création des commissions a l'avantage de 

créer des espaces d'échange  - de permettre 

un travail en amont des CA. De provoquer 

une implication plus importante des 

membres.  
Les commissions se sont arrêtées et ont eu du 

ma l à tenir dans le temps. Il faut réfléchir à 

un nouveau fonctionnement . 

 

Formalisation des décisions  
Il existe au sein du centre socioculturel : les 

statuts, les règlements intérieurs pour les 

services comme lõALSH et la Ludothèque, 

une charte pour le jardin et la boutique «  kfé 

fringues  », un cahier des délibérations des 

CA,  un tab leau d'information à l'accueil.  

Un règlement intérieur associatif  a été 

réalisé , il organise le fonctionnement (statuts 

annexes). Nous avons notifié sur notre 

règlement intér ieur que le nombre de 

coprésidents était limité à 3 .   
 

 

Fonctionnement du Bureau  
Le Bureau se réunit une à deux fois par mois 
selon les besoins ; ce sont très souvent les co-
présidents et la directrice qui sollicitent le 
bureau selon les problématiques ou les sujets à 
aborder. Le bureau est un lieu de réflexion, 
d'élaboration de prémices de projets, de 
gestion du personnel et comptable.  

 

¦ƴ .ǳǊŜŀǳ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ ǎƻŎƛŀǳȄ  
demande un cumul de compétences,  du temps,  
ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜΣ ŘŜǎ ǉǳŀƭƛǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ 
des connaissances du milieu associatif. Chaque 
membre du bureau devra avoir une fonction 
spécifique. Nous avons travaillé en formation la 
fiche de poste du "Président "et l'élection sans 
candidat, outil intéressant qui permet 
d'appréhender les fonctions différemment. 
Malgré l'intervention d'une juriste, plutôt 
spécialisée sur le droit du travail, nous sommes  
face à de l'incertitude concernant le droit 
associatif, la co-présidence et la responsabilité.  
 
Un nouveau bureau est en poste depuis 

septembre 2020.  
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Appropriation de la structure des projets  
Nous devons être plus vigilants  à l'a ccueil 

des nouveaux membres du CA. La 

formalisation de l'acte d'accueil est très 

importante  pour une immersion totale et 

une reconnaissance de l'individu. Le projet 

est envoyé aux membres du CA. 1/3 des 

membres on t participé à son élaboration. L e 

projet est disponible sur le site internet. 

L'information est diffusée par Facebook , la 

presse locale, des flyers.  

 

Un livre d'accueil a été réalisé reprenant les 

éléments essentiels de la vie associative.  

Nous avons validé le fait de remettre un 

dossier (comprenant le livret, le projet social, 

la plaquette). Nous avons créé un outil 

d'auto -évaluation  des membres du CA  ou 

des adhérents sur la connaissance et le 

fonctionnement de la structure . Ce quiz  a 

®t®  utilis® lors de notre AG. Afin dõam®liorer 

notre communication, nous avons mis en 

place  un système d'envoi groupé  par un 

logiciel spécifique  (Sendinblue ). 
 

 

Représentation  
La commune de VDB est représentée par 

son maire et un délégué , la communauté de 

communes berg et Coiron par la vice -

présidente. Ces deux derniers sont présents à 

chaque s éance du CA à titre consultatif. L a 

CAF est représentée par  Mr Ortis . La MSA est 

représentée par Mr Lefrileux . L'association 

MFR  est souvent absente.  

 

Il serait nécessaire de réfléchir à la 

représentativité des associations sur le centre 

social  et à leur intérêt d'y siéger  (partenaires  

privilégiés , stratégiques , autres co mmunes 

é) 
 

 

Validation des projets et des actions  

Pour animer les débats et suscite r des 

réflexions au sein du CA , il est indispensable 

que les co -animateurs (présidents )  

apprennent à utiliser des outils permettant la 

gestion des conflits et la distribution de la 

parole . Les projets importants et nouveaux 

sont présentés et validés en CA.  

Nous devons travailler sur les mandats , les 

délégations, les règles d'animation.  Le  

nouveau bureau devra trouver une 

organisation qui lui convien ne . Il serait b on 

que chaque membre fasse part de ses 

propres besoins pour arriver à une osmose 

dans le déroul ement  de l'animation des CA.  
 

 

Degr® de d®cision et dõanticipation 
L'invitation est envoyée 10 jours avant la 

date du CA . Celles -ci sont prévues, en 

amont, trois mois avant et  par trimestre. Les 

comptes rendus ne sont pas envoyés aux 

membres mais sont consultables au CSC. 

Une discussion a eu lieu sur l'affichage ou 

non des CR de CA. Aucune d écision n'a été 

prise à ce jour.  

 

L'envoi de documents par mail pour 

préparer en amont le CA serait utile pour 

favoriser le débat et la participation de tous.  
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Animation des instances  
Le CA est renouvelé par tiers tous les ans. 

L'élection se fait lors de l'AG par bulletin 

secret. L'élection du Bureau se fait lors du 

CA.  

Le recrutement des membres est l'affaire de 

tous (salariés- bénévoles - administrateurs ).  

Nous avons recrut é 6 nouvelles personnes en 

2017. 

L'ordre du jour est élaboré par le Bureau et la 

directrice. Des salariés peuvent être invités 

pour présenter des  projets ou leur secteur. 

Peu d'espace pour la convivialité - le CA 

reste une instance très institutionnalisée.  

Le temps de réunion ne doit pas dépasser 

2h.  

 

Nous devons clarifier sur les  statuts l'élection 

du Bureau (président - trésorier - secrétaire) . 

Nous devons laisser plus de place à la 

convivialité (ex : grignotage pendant la 

réunion , petites tables q ui permettent la 

parole à tous) . Il nous parait indispensable 

que chaque membre du CA s'investisse au 

minima dans une action.  

En raison de la Covid, le s instances ont été 

animées en Visio.  

 

 

Nous retenons quelques pistes de réflexions  : 

 Le travail associé salariés / CA / habitants.  

 Le nouveau fonctionnement du Bureau et du CA . 

 Les commissions de travail.  

 Les rôles des membres du bureau.  

 La dynamique intercommunale .  

 Lõanimation des instances.  

 Le renouvellement du CA .  

 Les délégations.  
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5. Son territoire  :  

La Communauté de Communes de Berg et Coiron  :  
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6. Ses partenaires :  
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7. Ses finances : 

Quelques points dõanalyse de 2016 ¨ 2019. 

1. Comptes dõexploitation. 

2. Produits.  

3. Charges.  

4. Sant® financi¯re de lõassociation. 

 

1. Les comptes dõexploitation de 2016 ¨ 2019 

 

 

Le centre socioculturel se remet progressivement de deux évènements qui ont marqué la 

période 2016 -2020 et en particulier lõann®e 2018 :  

 Lõarr°t subit des Temps dõaccueil p®riscolaire. 

  La suppression des contrats aidés.  

Apr¯s trois ans de d®ficits successifs, le centre socioculturel finit lõannée 2019 en positif 

(+18137.27). Le CSC a peu de marge financière.  
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Usagers; 175644 

CAF ; 128722 

CDC Berg et 
Coiron; 138671 

Commune VDB; 
70260 

Etat; 35281,53 

Département 
5% 

Region; 1000 

autres ; 19684 
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Commune VDB
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Produits 2016 

Usagers ; 199933 

CAF; 145443 

CDC Berg et Coiron; 
102788 

Communes VDB; 
72635 

Departement; 41200 

Etat; 14239 

Carsat; 8000 

Autres; 17184 
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CAF

CDC Berg et Coiron
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Departement
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0 50000 100000 150000 200000 250000

Produits 2019 

2. Les  produits 2016 et 2019 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Au regard des éléments ci -dessus  nous constatons  que  : 

 La part des usagers, du département, de la CAF a augmenté.  

 Une baisse de la part de la CDC.  

 La stabilité de la participation communale de VDB.  

 Lõentr®e de nouveaux financeurs comme  la CARSAT.  
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2016 2017 2018 2019 
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3. Les charges  : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Commentaires et constat sur les quatre dernières années  : 

Nous pouvons constater que la part des charges de personnel  se démarque  

largement des autres charges  ; elle se situe entre 67% et 70% des charges  

dõexploitation. Arrive en 2ème  position  «  Autres services extérieurs  »  qui regroupe  

deux gros blocs de dépenses,  les transports et les travaux et façons exécutés à 

lõext®rieur et représente environ 23% des charges dõexploitation. Notons que les 

achats arrivent en 3 ème  position avec deux gros blocs  : les repas des accueils de 

loisirs et les frais de chauffage, électricité et eau . 
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Numero 

comptes intitulés BP 2021 BP 2022 BP 2023 BP 2024 BP 2025

606110Eau, gaz, electricité, combustible 10200 10404 10612 10824 11041

606130Carburant 700 714 728 743 758

606300fournitures d'entretien et de petit équipement 5000 5100 5202 5306 5412

606400Fournitures administratives 1000 1020 1040 1061 1082

606500Fournitures d'ateliers 6800 6936 7075 7216 7361
606810Alimentation et boissons 6800 6936 7075 7216 7361
606840Repas 17000 17340 17687 18041 18401

606830Produits pharmaceutiques 400 408 416 424 433

60 TOTAL ACHATS 47900 48858 49835 50832 51849

613500Location immobilière 2100 2142 2185 2229 2273

615500Travaux d'entretien et réparation sur biens immobiliers 1200 1224 1248 1273 1299

615600Maintenance 1300 1326 1353 1380 1407

616000Primes d'assurances 4800 4896 4994 5094 5196

618100Documentation generale 500 510 520 531 541

618300Documentation technique 200 204 208 212 216

618500Frais de colloque, séminaires, conférences 700 714 728 743 758

618600Frais de formation des bénévoles 600 612 624 637 649

61 TOTAL SERVICES EXTERIEURS 11400 11628 11861 12098 12340

621000Personnel ext. 4579 4670,58 4764 4859 4956

622600Remuneration d'intermediaires et honoraires 5430 5538,6 5649 5762 5878

623000Publicité, information et publications 3500 3570 3641 3714 3789

624000Transport d'activité 13100 13362 13629 13902 14180

625100Frais de deplacements du personnel 800 816 832 849 866

625200Deplacement des bénévoles 2000 2040 2081 2122 2165

625800Frais de fonctionnement des instances associatives 800 816 832 849 866

626100Frais postaux 200 204 208 212 216

626300Telecommunications 3800 3876 3954 4033 4113

627000Services bancaires et assimilés 1000 1020 1040 1061 1082

628100Cotisations 6000 6120 6242 6367 6495

628200Travaux et façons exécutés à l'exterieur 65000 66300 67626 68979 70358

628600Frais de formation du personnel 1900 1938 1977 2016 2057

62 TOTAL AUTRES SERVICES EXTERIEURS 108109 110271,2 112477 114726 117021

633300Impots, taxes et versements sur rémunerations 6385 6512,7 6643 6776 6911

63 TOTAL IMPOTS ET TAXES 6385 6512,7 6643 6776 6911

641000Remuneration du personnel 248500 253470 258539 263710 268984

641200Congés payés 1800 1836 1873 1910 1948

645000Charges de securité sociale et prévoyance 49257 50242,14 51247 52272 53317

647000Autres charges sociales 3200 3264 3329 3396 3464

648000Autres charges du personnel 2000 2040 2081 2122 2165

64 TOTAL CHARGES DU PERSONNEL 304757 310852,1 317069 323411 329879

651600Droits d'auteurs et reproduction (SACEM) 1000 1020 1040 1061 1082

652000Charges supletives 56200 57324 58470 59640 60833

65 TOTAL AUTRES CHARGES DE GESTION COURANTE 57200 57200 58344 59511 60701

66 TOTAL CHARGES FINANCIERES 500 500 510 520 531

67 TOTAL CHARGES EXCEPTIONNELLES 2000 2000 2040 2081 2122

681000Dot aux amortissements sur immobilisations 200 204 208 212 216

681500Dot aux provisions pour risques et ch d'exploitation 8300 8466 8635 8808 8984

68 TOTAL DOTATIONS ET ENGAGEMENTS 8500 8670 8843 9020 9201

TOTAL DES CHARGES 546751 557686 568840 580217 591821

CHARGES 
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La prévision sur les cinq prochaines années a été réalisée à partir des comptes de 

r®sultat de 2019, lõann®e 2020 étant une année particulière en raison de la 

pandémie. En 2019, les charges avaient été analysées pour rechercher toutes les 

®conomies possibles et trouver dõautres financements dans le but dõam®liorer la 

situation 2018. Nous avons donc  : 

 

 Développé les actions seniors  (CARSAT et Conférence des financeurs).  

 Valoris® lõespace solidaire et b®n®ficier de nouveaux financements du 

département.  

 Sollicité la communauté de communes pour une augmentation de la 

subvention.  

 Sollicité les communes sur les actions cu lturelles ou sportives non financées par 

la CDC.  

 Demandé des subventions exceptionnelles à la CAF et à la CDC.  

Numero 

comptes intitulés BP 2021 BP 2022 BP 2023 BP 2024 BP 2025

706100Participation des usagers 130187 132791 135447 138155 140919

706110Participation des usagers- Bons vacances ou autres 20100 20502 20912 21330 21757

708800Autres produits d'activités annexes 12000 12240 12485 12734 12989

60 TOTAL ACHATS 162287 165533 168843 172220 175665

741300Poste FONJEP 7107 7249 7394 7542 7693

741600Emplois aidés 15831 16148 16471 16800 17136

743100Subvention de fonctionnement - DEPARTEMENT 44000 44880 45778 46693 47627

744100Subvention de fonctionnement - COMMUNES 17000 17340 17687 18041 18401

744150Subvention de fonctionnement - CDC 98500 100470 102479 104529 106620

745100Subvention de fonctionnement - CAF 0 0 0 0 0

745210PS CNAF - Animation Globale 69739 71134 72556 74008 75488

745220PS CNAF- Accueil de loisirs sans hebergement 11929 12168 12411 12659 12912

745230PS CNAF - Accompagnement scolaire 8000 8160 8323 8490 8659

745240PS CNAF- Animation collective famille 23332 23799 24275 24760 25255

745250PS CNAF- Jeunesse  14500 14790 15086 15388 15695

748000Autres Subvention Carsat 8000 8160 8323 8490 8659

748200Subvention MSA 2500 2550 2601 2653 2706

74 TOTAL SUBVENTION EXPLOITATION 320438 326847 333384 340051 346852

752000Contre partie des charges supplétives 56200 57324 58470 59640 60833

756000Cotisations 5000 5100 5202 5306 5412

758200Produits divers - Remboursements formations 0 0 0 0

75 TOTAL AUTRES PRODUITS DE GESTION COURANTE 61200 62424 63672 64946 66245

768000Interets financiers 0 0 0 0

76 TOTAL PRODUITS FINANCIERS 0 0 0 0 0

771800Produits exceptionnels sur operations de gestion 0 0 0 0

77 TOTAL PRODUITS EXCEPTIONNELS 0 0 0 0 0

78 TOTAL REPRISES SUR PROVISIONS 2826 2883 2940 2999 3059

79 TRANSFERT DE CHARGES 0 0 0 0 0

TOTAL DES PRODUITS 546751 557686 568840 580217 591821

PRODUITS 



22 

 

21049,66 
-2961,5 

17005,7 

-68737,65 -59206,09 
-86564,44 

89788 

56244 

103570 

 fin 2017   fin 2018   fin 2019  

F.D.R. 

B.F.R. 

Trésorerie 
nette 

 Révisé les tarifs des activités (+10% aux habitants hors CDC).  

 Optimis® lõoccupation des locaux. 

 R®organis® les missions des salari®s ¨ lõoccasion de départs.  

 Proposé un dossier pour la PS jeune.  

Nous souhaitons pour lõavenir 2021-2025 : 

 Faire reconnaitre la mission dõanimation globale sur le territoire Berg et 

Coiron par les collectivités et bénéficier de financement direct pour cette 

mission. 

 Faire reconnaitre la fonction intergénérationnelle de la ludothèque  et 

bénéficier de financement spécifique pour cette activité.  

 Obtenir une revalorisation annuelle  de la subvention de la CDC.  

Pour cela nous nous engageons  de :  

 Aller hors les murs et valo riser la mission de centre socioculturel «  itinérant  » 

pour tous.  

 Solliciter de nouveaux financeurs tels  que les financements e uropéens.  

 Solliciter les Entreprises locales.  

 Miser sur lõ®change de savoir-faire.  

 

4. La sant® financi¯re de lõassociation 

 

Le fond s de roulement  : 

 Le fond s de roulement se calcule par la différence entre les ressources stables 

(capitaux permanents) et les actifs immobilisés (immobilier, matériel).  
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Le fond s de roulement positif en 2017 et 2019  signifie que les ressources stables 

co uvrent les emplois stables et dégagent des ressources disponibles pour financer 

dõ®ventuels besoins li®s au court terme. Lõann®e 2018 était une année particulière 

qui a connu lõarr°t des TAP et des contrats aid®s. Nous avons immédiatement réagi 

et trouvé d e nouv elles sources de financements.  

M°me si le FDR est n®gatif en 2018, il redevient positif en lõann®e 2019.  

Il faut le comparer aux besoins en fond de roulement.  

 

Le besoin en fond s de roulement  : 

 Le besoin en fond s de roulement traduit le besoin de financement du cycle 

dõexploitation. Selon lõactivit® de la structure, il en r®sulte un d®calage entre les 

encaissements et les décaissements.   

Notons cependant quõun besoin en fond de roulement structurellement n®gatif est 

caractéristique des établissements sociaux. Les adhérents paient leurs cotisations en 

d®but dõann®e et les subventions sont vers®es par acompte. Les charges sont 

pay®es apr¯s  lõencaissement des familles.  

 2017 2018 2019 

BFR -68738 -59206 -86564 

FR 21050 -2961 17006 

 

Le BFR est largement inférieur au fond s de roulement,  

 Le FR couvre largement le besoin en fond s de roulement . 

 

La trésorerie  : 

 La tr®sorerie nette permet dõanalyser lõ®quilibre financier de lõassociation. Elle 

est définie comme la différence entre les ressources dont elle dispose (FR) et ses 

besoins de financement (BFR)   

 2017 2018 2019 

FR 21050 -2961 17006 

BFR -68738 -59206 -86564 

Trésorerie nette  89738 56245 103570 

Résultat 

exploitation  

601140 573764 580833 

Trésorerie en 

nombre de jours  

53 jours 35 jours  64 jours  

La tr®sorerie nette de 2019 est de 103570û, soit une tr®sorerie pouvant couvrir 64 jours 

de fonctionnement. Il est préconisé une av ance de 90 jours de trésorerie.  
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2. Lõhabitant au cïur du projet  
 

 

 

1. Le cadre de référence  

2. Calendrier, Méthodologie  

3. Rappel des axes prioritaires du projet social  
 

4. Evaluation du projet social précéd ent 

 Evaluation des actions  

 Evaluation  de lõimpact social  

5. Diagnostic partagé  

6. Perspectives , synthèse et co nfrontation des problématiques 

(axes)  

7. Budget prévisionnel 2021  

8. Feuille de route 2021  

 

1.  le cadre de référence  

Conform®ment aux pr®conisations de la caisse dõallocations familiales, la 

d®marche dõ®laboration  du projet social 2021 / 2025 est r®alis® selon un 

cadre bien défini.  

Le CSC se doit de respecter un cadre, des missions, des valeurs.  

Des textes règlementaires  :  

Extrait de la circulaire de la CNAF  : animation de la vie sociale  

Le référentiel des métiers   

 Les missions du directeur  

 Les missions du réfèrent famille  

 Les missions du charg® dõaccueil  
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Le  COG 2018 -2022 (extrait ) : 

 « Concourir à la cohésion des territoires les plus fragiles  en y soutenant les 

dispositifs dõanimation de la vie sociale qui r®pondent aux besoins 

dõaccompagnement des familles ». 

La C POG 2018 ð 2022 (CAF Ardèche) (extrait ) : 

 « Contribuer ¨ lõaccompagnement social des familles et d®velopper 

lõanimation de la vie sociale sur les territoires prioritaires ». 

Le sch®ma directeur de lõanimation de la vie sociale Départementale 2019 -2023 : 

1. Conforter le partenariat autour de lõanimation de la vie sociale ¨ lõ®chelle 

départementale . 

2. Contribuer ¨ une meilleure prise en compte de lõanimation de la vie sociale ¨ 

lõ®chelle intercommunale. 

3. Renforcer le maillage te rritorial en structures dõanimation de la vie sociale tout 

en s®curisant les structures existantes et en veillant ¨ la qualit® de lõoffre 

proposée . 

4. Mettre en réseau les espaces de vie sociale en tenant compte de leur 

spécificité .  

5. Favoriser lõimplication des bénévoles dans la gestion et le pilotage des centres 

sociaux .  

 

Le schéma départemental des servic es aux familles de lõArd¯che, (extr ait)  :  

1. D®velopper lõoffre dõaccueil du jeune enfant et r®duire les in®galit®s 

territoriales en sõappuyant sur la compl®mentarit® des offres dõaccueil. 

2. Faciliter lõacc¯s des familles vuln®rables aux services dõaccueil de la petite 

enfance et de soutien à la parentalité . 

3. Mailler progressivement le territoire en mati¯re dõoffre dõaccompagnement ¨ 

la parentalité . 

4. Facilit er une action coordonné e des acteurs sur le territoire.  

5. Am®liorer lõinformation des familles sur lõoffre disponible. 

6. Favoriser le recrutement et l a formation des professionnels de la petite 

enfance . 

7. Promouvoir les vale urs de la République française.    
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La convention territoriale globale 2019/2022  (Extrait)  

1. Conforter lõexistant 

2. Renforcer les liens entre les acteurs du territoire intercommunal pour une 

meilleure interconnaissance et coordination dõaction sociale 

3. Favoriser le rapprochement de lõoffre de service aupr¯s des habitants pour 

pallier les difficultés dans la mobilité  

Des conventions de partenariats pluriannuelles  : 

 La convention Centre Social/ Caf/ Département/ FACS  

 La convention Centre socioculturel / Département  

 La convention Centre socioculturel / CDC Berg et Coiron  

 Les conventions Centre socioculturel/ CAF  

 Animation Globale  

 Animation collective famille  

 CLAS 

 ALSH 

 La convention avec La MSA  

Des missions générales des structures de lõanimation de la vie sociale sont 

confirmées  : 

 « Un lieu de proximité à vocation sociale globale familiale et 

intergénérationnelle qui accueille toute la population en veillant à la mixité 

sociale é »  

 « Un lieu dõanimation de la vie sociale permettant aux habitants de 

sõexprimer, de concevo ir et de r®aliser des projetsé » 

Des Missions complémentaires  : 

1. Organiser une fonction dõaccueil et dõ®coute des habitants, des familles, des 

groupes informels ou associatifs . 

2. Assurer une attention particulière aux fam illes et aux publics fr agilisés. 

3. Développer des interventions sociales adaptées aux besoins de la population 

et du territoire . 

4. Mettre en ïuvre une organisation visant ¨ d®velopper la participation  et la 

prise de responsabilité des usagers et des bénévoles . 

5. Organiser la concerta tion et la coordination avec les professionnels  et les 

acteurs impliqués . 
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  Des valeurs (extrait de la charte nationale des centres sociaux ) :  

 La dignité humaine  : reconnaitre la dignité et la liberté d e tout homme et de 

toute femme  est lõattitude premi¯re des acteurs des centres sociaux et 

socioculturels.  

 La solidarité  : consid®rer les hommes et les femmes comme solidaires, cõest-à-

dire comme étant capable de vivre ensemble en société est une conviction 

constantes des centres socia ux.  

 La démocratie  : opter pour la d®mocratie, pour les centres sociaux, cõest 

vouloir une société ouverte au débat et au partage du pouvoir .  

 

2.  Méthodologie et calendrier  

 

Ce projet social a été réalisé, réfléchi, construit et débattu lors de temps spécifiques 

et fléchés pour la construction du projet social par une équipe de salariés, de 

b®n®voles, dõhabitants.  

Constitution du Groupe Moteur le 13 février 2020 . 

28 Personnes issues des adhérents, habitants, élus du CA , salariés.  

 En grand groupe  

Pr®sentation de la d®marche projet et du plan dõaction.  

Utilisation de lõoutil photo  - langage   (photos représentant des situations de la vie très 

diverses. Les personnes sont invitées  à choisir deux images qui représente nt  le bien -

être sur leur territoire , et deux autres images qui représentent le ma l-être . Toutes le s 

idées sont ensuite classées.  

Il en ressort six grands thèmes  : 

Le lien social  -  la santé  - la culture et les loisirs  - lõenvironnement - la mobilité  la 

précarité . 
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[Ωƻǳǘƛƭ ŘΩŜƴǉǳşǘŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǊƻǳŜ ŘŜs idées : deux roues ont 

ŞǘŞ ŦŀōǊƛǉǳŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǎǘȅƭŜ ŘΩǳƴŜ « roue de la fortune » 

par Fred, un bénévole du CSC.  Les thèmes sont notés 

ǎǳǊ ŎŜǘǘŜ ǊƻǳŜ ŎƻƳǇǊŜƴŀƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳƭŜǳǊǎΦ [ΩŀƴƛƳŀǘŜǳǊ 

Ŧŀƛǘ ǘƻǳǊƴŜǊ ƭŀ ǊƻǳŜ ǉǳƛ ǎΩŀǊǊşǘŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ŎƻǳƭŜǳǊΣ ƛƭ ǘƛǊŜ 

au hasard une question et entame le dialogue avec 

ƭΩƘŀōƛǘŀƴǘΦ 

 

 En petit groupe  

Le groupe se sépare en petit s groupe s de 5 personnes par th®matique, lõobjectif 

®tant dõ®laborer 6 questions qui seront ensuite int®grées à un système ludique pour 

questionner les habitants et aller vérifier si nos constats sont bien confirmés.  

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

Réunion du 05 m ars 2020 du Groupe Moteur  

Le groupe moteur sõest r®uni le 05 mars 2020 pour finaliser les questionnaires et le s 

tester. Des binômes se sont constitués pour aller interroger les habitants sur des lieux 

stratégiques et élargi s à la communauté de communes  de Berg et Coiron. C hacun 

des bin¹mes sõorganise pour aller soit sur le march®, devant Intermarch®, sur la 

place d u village de Saint Jean -le-Centenier , devant lõoffice du tourismeé  

COPIL  du 10 m ars 2020  

10 Personnes ont participé à la réunion du COPIL dont la  CAF, MSA , Communauté 

de communes, FACS .  

Lõoutil photo ð langage, 

lors de la première réunion 

du groupe moteur.  
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Lõobjet du COPIL est lõoccasion de partager collectivement le cadre du projet 

dõanimation de la vie sociale, dõinformer les partenaires du lancement de la 

d®marche, de pr®senter la m®thode, de r®fl®chir au territoire dõagr®ment et de 

croise r les regards sur le territoire.  

Plusieurs questions ont été posées à nos partenaires  : 

 Quelle est , selon vous,  la zone de vie sociale du CSC (Cartographie)  ? 

 Quels sont les enjeux  prioritaires pour les quatre années qui arrivent  ? 

 Notez un enjeu par th ématique (Enfance/Parentalité/Jeunesse/Culture 

/ Vieillissement  / Pole Socia l / Animation de la vie sociale).  

Le 04 septembre 2020  

 

Trois personnes du CSC (1 élu et 2 salariés ) ont participé à la j ournée collective de 

lancement des diagnostics partagés proposée par la F ACS. Cette jour née a été un 

véritable moteur pour repartir  sur le terrain  et relancer la dynamique, un peu ralenti e 

en raison de la situation sanitaire .  

 

Réunion du 21 septembre 2020  du Groupe Moteur  

Après une interruption de 6 mois, le groupe moteur sõest à nouveau  réuni,  

le 21 septembre 2020 , afin de relancer la dynamique du  projet social.  

Nous avons pu travailler sur le nouveau calendrier, le diagnostic, les 

questio nnaires, la roue et les binômes.  

COTECH  du 10 novembre 2020 en v isio  

Etaient présent s, la CAF, la CDC, le département, la F AC S et le CSC. Ce temps était  

lõoccasion de faire un point sur lõavanc®e du projet. Nous avons pu partager sur 

lõ®valuation, le diagnostic, et avancer les grandes thématiques qui se dé gagent de 

ce travail collectif. La qualité de  nos ®changes nõa pas été à la hauteur des 

attendus. Les conditions de r®union en Visio et lõavanc®e du travail sur le diagnostic 

étaient selon nous  pas assez abouti à cette date précise.  

Réunion du 1 4  décembre 2020  du Groupe Moteur  

 

Le 14 d®cembre fut lõoccasion de pr®senter la synth¯se de lõ®valuation, dõune partie 

du diagnostic et dõélaborer les grands axes de travail qui se présentent. Cette 

rencontre fut une réussite par la présentation des résultats de lõ®valuation et du 

diagnostic.  

Les réunions des salariés, les entretiens de m ars à novembre  

Lõann®e 2020, ann®e dõ®laboration du projet social a ®t® largement 

perturbée par la situation sanitaire liée à la  COVID19. La Caisse 

lõallocation familiale a accept® un report des ®ch®ances. Les entretiens 

prévus au plus près des habitants ont été soit annulé s, soit reporté s, soit 

réalisé s « autrement  ».  

 Communes de  Saint Pons, Saint Germain  : Les habitants ont été interrogés 

devant lõ®cole et au marché.  

 Villeneuve de Berg  : Les habitants ont été interrogés devant Intermarché, au 

Forum des associations . 
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 Les habitants du t erritoire ont été invités à une Visio  le 19 novembre 2020 . Pour 

lõoccasion, «  la roue des idées  » a été adapté e à la situation Covid avec une 

version numérique.  

 Six questionnaires  ont été envoyés par  mailing , soit 1500 adresses, et sur notre 

page  Facebook .  

 CA du 06 février - choix des axes et des sous objectifs - vote par Le CA  

Le CA, les salari®s et le groupe moteur se sont r®unis afin de d®terminer lõintitul® 

exact des axes et sous objectifs et de les faire valider par le conseil dõadministration. 

Deux temps de travail sur les actions le 04 et 18 Mars   

Par groupes, le groupe moteur le CA et les salariés ont travaillé sur les actions. 

(Rédaction  des fiches action).  

COTECH  du  11 mars 2021. 

Etaient présents  : CAF ð CDC ð FACS - Mairie VDB - Bureau du CSC)  + CESF et 

directrice. Rencontre pour valider les axes avec les partenaires et faire le point sur 

lõavanc®e du projet. 

 

 

3. Rappel des axes prioritaires  

 Axe 1  : Rompre lõisolement des publics en situation de fragilité 

(Jeunes, familles monopar entales, personnes âgées seules, etc.)  

 AXE 2 : Diversifier lõoffre du CSC pour plus de mixité sociale.  

 Axe 3  : Renforcer la qualité du service du CSC . 

 

 

 

4. Evaluation du Projet Social 2017 -2020  

 

Le document pr®sentant lõ®valuation d®coule dõun travail collectif r®unissant au 

total une centaine de personnes  réa lisé de janvier à décembre 2020.  
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1. -½čU@KT@SHNM CDR @BSHNMRq 

 

Evaluation du projet quadri ennal en  2020 réalisé par le CA , les 

salariés et le groupe moteur .  

Axes  Objectifs  Avancées  Difficultés  

Rompre 

lõisolement 

des 

publics en 

situation 

de fragilité  

Faciliter le 

déplacement  
Pas dõavanc®es 

-« Plate -forme  » 

dõinformation sans 

partenaire pour 

poursuivre  

Faciliter lõinsertion 

des familles  

- Rénovation «  ô point commun  » par 

bénévoles  

- Participation des bénévoles à la 

journée de collecte  

- Positionnement dõ ç ô point co m-

mun  » dans le paysage social Berg et 

Coiron (surtout VDB)  : Banque al i-

mentaire (45 familles), ateliers colle c-

tifs (couture , cuisine) . 

- Augmentation du nombre de bén é-

voles  sur le dispositif CLAS (accueil 

de plus dõenfants) 

- Aboutissement du projet de la zone 

ludique (impulsé par un groupe de 

jeunes du CSC) . Véritable lieu de r e-

groupement de  familles  

- Développement des collectifs  ( Baby 

troc - récup õcouture - réseau de sol i-

darité Covid)  

- Partenariat avec Intermarché, les 

restos du cïur, la banque alimen-

taire  

-la Place dans  le 

local pour rasse m-

bler et développer 

tous les ateliers dans 

un lieu « dé dié  » à 

ce public . 

 

-le Partenariat avec 

les écoles sur le di s-

positif CLAS. 

 

-Les modules se 

détériorent et d e-

viennent dang e-

reux. 

 

-le  partenariat 

avec le secteur 

famille.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- Formations et qualifications du pe r-

sonnel en mati¯re dõaccueil des per-

sonnes en difficulté  

- Partenariat entre professionnels des 

CSX et CMS.   

- Convention UT sud, CSX et FACS et 

formation pou r accéder à une cu l-

ture commune.  

- Une nouvelle dynamique de projets 

dõaccompagnement ¨ la parentali-

té « Les écrans pour le meilleur et 

pou r le pire  ».  « Dessine-moi un a c-

cueil idéal  » soirées jeux, soirée s dé-

bats.  

- Des parents satisfaits  de se sentir 

valorisé s dans leurs compétences . 

 

 

 

 

 

 

- Lõaccueil de publics 
en difficulté d e-

mande du temps, 

des moyens su p-

plémentaires.  
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- Imprégnation des personnels du CSC de 

lõenjeu «  Education au Développement 

Durable  ». 

- Actions intergénérationnelles réussies  

-Jardin  : à dévelop per 

et à aménager.  

-Aucun projet parten a-

rial nõa vu le jour, mal-

gré le «  hackathon  » 

EDD. 

Renforcer les 

liens locaux dans 

les quartiers et 

les villages  

- Le renforcement des liens locaux 

autour du CSC  : forum asso, fête,  

- la soirée de solidarité pour les sinistrés 

du séisme du Teil  

 

- Pas de démultipl i-

cation dans les 

quartiers . 

- Sous-utilisation du 

jardin . 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les b®n®voles r®novent lõespace solidaire ç Ô point commun  », février 2018. 

Diversifier 

lõoffre du 

CSC pour 

plus de 

mixité 

sociale  

Faciliter les 

démarches 

administratives  

- Ouverture de la maison des services 

publics à VDB  

- Orientations par le point commun  

-  

Faciliter lõacc¯s ¨ 

la culture et à 

lõinformation 

diversifiée  

- Soutenir les pratiques culturelles et 

artistiques  : 

 

- Développement des pratiques mus i-

cales, ouverture aux pratiques co l-

lectives  

- Participation des ateliers aux év é-

nements du territoire  

- Plus grande participation des parents 

dans les ALSH 

- Le spectacle historique et participatif 

« Olivier de Serres  » 

-Manque  de place 

au CSC.  

 

-Manque des salles 

ou lieu x de spe c-

tacles.  

 

-Problème de mob i-

lité pour  certaines 

familles.  

Débat en groupe 

de parole sur des 

thèmes actuels  

- Modification de lõatmosph¯re entre 
les enfants et entre les enfants et les 

adultes par des ateliers de parole  

- Formations  facs sur le thème de la 

laïcité et des faits religieux  

 

-Frein lié à la non -

compétence des 

animateurs vac a-

taires 

Développer une 

information 

diversifiée  

- Institutionnalisation de la journée 

internationale des droits des femmes 

(30-40 participants)  

- D®veloppement dõactions parents ð 

enfants  

- Films ð conférences  ð découverte 

patrimoine : débuts encourageants  

-Pas de séjour ados 

en Angleterre  

-Interruption solidar i-

té internat.  

-A renforcer  

-Potentialités à vér i-

fier 
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Renforcer 

la qualité 

du service 

du CSC 

Améliorer la 

qualité de la 

communication  

visuelle  

- Cr®ation dõun demi-poste dõagent-

référent  

- Travail sur les visuels, panneaux s i-

gn a létiques .  

- Achats nouveaux ordinateurs pui s-

sants. 

-Les Habitants du 

territoire pensent 

que le CSC est géré  

par la communauté 

de commune s ou la 

com mune.  

Travailler sur la 

communication 

numérique  

- Remaniement total du site   i nternet.  

- « Promeneur du net  » : renforcement 

des liens avec les jeunes . 

- Nouvel outil de diffusion «  sendi n-

blue  » en développement  

- R®alisation dõun web documentaire 
« Animateur , un vrai métier  » 

- Apprentissage des réunions en Visio  

- Création de Teaser  

 

Améliorer les 

outils du CSC 

- Nouvelle installation téléphonique  

- D®veloppement de lõinformation 
dans la presse  

-Manque de salles  

 

Mobiliser la 

parole des 

usagers du CSC 

- Pr®sentation des jeunes dõun projet 
au brevet  

- Présentation des bénévoles de leurs 

implications  

- Organisation de temps de pa role 

(Grand débat, soirées, enquête, ré u-

nions de bénévo les)  

-Malgré les difficu l-

tés de mobilisation  

Renforcer le 

réseau de 

partenaires et 

des acteurs 

locaux  

 

- Formalisation de partenariats et de 

contractualisa tions ayant permis 

dõimpulser une dynamique sur le ter-

ritoire (CTG en 2019 ). 

- Forte implication des salariés du CSC 

dans construction de la CTG . (Conve n-

tion Territoriale Globale)  

- Le contrat enfance -jeunesse. Le pr o-

jet jeunesse de territoire. Le schéma 

départemental de services aux f a-

milles. 

-  

- Fort partenariat avec la CDC (Se r-

 

-Différences 

dõorganisation des 

activit®s dõ®t® 

Hélène Deschamps, cha n-

sonnière invité e pour la 

soirée « Droits des femmes  », 

6 mars 2020. 

 

« Olivier de Serres, un spectacle Villeneuvois  » est un projet 

phare auquel une centaine de bénévoles ont participé. Les 

représentations ont eu lieu en juillet 2019. La Préparation a 

duré environ un an, avec de nombreux ateliers.  
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vice, enfance et jeunesse)  qui pe r-

met de développer une politique 

jeunesse cohérente sur le territoire .  

- Un politique communautaire de d é-

veloppement de lõoffre dõactivit®s 

pour les jeunes et de coordination 

des actions.  

- Des projets inter -centre  : Csx , Berg- 

Helvie et CDC . 

- Implication  au forum de la coéd u-

catio n. 

- Nombreux partena riats avec ass o-

ciations locales.  

- Implication du personnel et des b é-

névoles dans les  Réseaux (FACS, 

Foyers ruraux, Collectif sud Ardèche)  

- la charte de coopération signé e 

entre le dép artement et les centres 

sociaux.  

Améliorer 

lõaction jeunesse 

 

 

 

- Rénovation du local des jeunes.  

- Des projets collectifs et des acco m-

pagnements de projets de jeunes 

réussis (voyage en Angleterre, en 

Belgique, projet Parix, Forum avenir 

é) 

- Implication croissante des parents.  

- Enquête auprès des jeunes lors du 

forum des associations  

- Réorganisation du secteur jeunesse 

(enfance / jeunesse)  

- Réorganisation de lõaccueil au local 

jeune (not. Cuisine)  

- Stages ados pendant les vacances 

(sensibilisation des jeunes à 

lõanimation)  

- Des projets citoyens (les « Expé »)  

- les  talents, le bénévolat,  les  AJIR, 

Ajiraton,  Ajir for ever.  

- la formation ¨ lõinternational (form a-

tion au Maroc) . 

-Manque de valor i-

sation et de visibilité 

des actions exi s-

tantes.  

-Répartition de 

lõaction jeunesse sur 

dõautres communes 

que Villeneuve de 

Berg. 

-Problèmes de m o-

bilité des jeunes sur 

le territoire.  

 

-Manque de part e-

nariat avec le se c-

teur famille . 

 

-Problème dans  les 

autres communes . 

-A développer avec 

les communes  : 

stages dõint®r°t 

local . 

 

Prendre en 

compte le 

vieillissement de 

la population  

- Cr®ation dõune commission seniors, 

les 3A : Ainés/Actifs/ Acteurs . 

- Animé e par la CESF et piloté e par le 

CSC (15 partenaires).   

- Cr®ation en cours dõune plaquette ¨ 
destination des seniors .  

- D®veloppement dõactions en direct 
et avec les partenaires (217 P) . 

- Développement du bénévolat (117 

P). 

- Le partenariat avec les s ervices à 

domicile (AAD et ADMR).  

- Augmentation des partenariats et  

des actions Ludothèque auprès des 

publics seniors (EHPAD, hôp itaux, A s-

sociation Alzheimer) .  

-Le manque de 

stock age pour les 

jeux.  

-Les moyens fina n-

ciers pour le fon c-

tionnement de la 

ludothèque.  



35 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Exemple dõarticle paru dans le 

Dauphiné Libéré, sur le forum des 

associations de septembre 2019.  

 

Atelier «  Nourriture romaine  » en 

partenariat avec le Mus®al dõAlba la 

Romaine, dans le cadre de la 

semaine Bleue, consacrée aux 

séniors, octobre 2019.  

 

Rénovation du Local Ados, 2019.  
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Les principaux enseignements de lõ®valuation 

Le point co mmun, espace de dynamique locale  :  

Dans le cadre de lõaxe 1, ç rompre lõisolement des publics en situation de précarité  », 

la cr®ation de lõespace solidaire « Ô point commun  » a offert  une nouvelle 

dynamique au s ein du CSC. Il regroupe plusieurs services  (friperie, relais alimentaire, 

épicerie sociale, permanences, ateliers) qui sont largement utilisés . 250 personnes 

fréquentent ce lieu, soit comme usager, soit comme bénévole. Le nombre de 

bénévoles augmente chaque année depuis sa création. Ce lieu favoris e 

lõimplication b®n®vole, la solidarit®, la mixit® sociale.  

Appréhender lõanimation jeunesse autrement ! 

Toutes ces ann®es, nous avons vu lõanimation jeunesse ®voluer passant dõoffre de 

loisirs à implication citoyenne. Nous avons misé sur lõaccompagnement de projets 

jeunes  partant de leurs idées et désirs .  (Le CSC a fait 8 accompagnements de 

projets quõils soien t culturel s, de loisirs ou sportif s.)  Notre expérience, la maturation de 

nos fa­ons dõagir, lõadh®sion des jeunes nous ont propuls®es vers la candidature à la 

PS Jeune. Nos actions visent  une implication citoyenne  : Les Expéõados  (projet sur la 

sensibilisation aux m®tiers de lõanimation), la Participation aux AJIRA, le Hackathon, 

B®n®volat, AJIR For Everé   

 

Piloter lõaction senior sur le territoire Berg et Coiron ! 

En deux ans, le projet senior a pris  de lõimportance. Les financement s de la CARSAT 

et de la conférence des financeurs ont permis de mettr e en place le projet les 3A. 

Celui -ci  a engendré une nouve lle posture «   fédératrice  » du CSC sur le territoire. 

Nous avons lancé une commission regroupant les acteurs du territoire agissant en 

direction  des seniors. Cette commission sõest donn® comme objectif de faire un ®tat 

des lieux des actions, de partager s ur des problématiques et de monter un projet 

commun. Une plaquette regroupant les actions seniors est en cours dõ®laboration. 

 

Mieux communiquer  pour une meilleure visibilité et lisibilité  

Lõembauche dõune personne r®f®rente-communication  a permis de m ettre lõaccent 

sur cet objectif  et de gros efforts ont été mené s pour  d®velopper lõinformation 

(matériel adapté, envoi s groupé s, charte graphique, signa létique, nouveau site 

internet. ). Malgré tout , nous constatons que les habitants ont une mauvaise 

connai ssance de lõassociation et de sa gouvernance.  Les habitants pensent à 80% 

que le CSC est g éré  par la CDC ou la Commune. Pouvons -nous penser que les  forts 

partenariats sont source  dõambiguµt® et demandent un effort supplémentaire pour 

faire évoluer les pens ées. 

 

 

 

 

 

 

Départ pour un week -end à la 

Japan Expo de Marseille avec les 

jeunes . 
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1. %čL@QBGD C½čU@KT@SHNM CD K½HLO@BS 

Social. 

Notion dõimpact social 

La mesure de lõimpact social nous am¯ne ¨ rechercher des « changements » produits  

de manière directe ou indirecte chez les personnes concernés par les activités des 

centres  sociaux. Pour mettre à jour ces changements, nous avons besoin de différents 

®l®ments : situations ant®rieures, changements attendus, r®cits dõexp®riences 

permettan t dõexprimer un changement ç conscientis® è ou de percevoir un 

changement non visible ou non exprimé par la personne elle -même. Lõimpact social 

se mesure ¨ travers ce quõen disent les personnes mais aussi par lõinterpr®tation de 

leurs propos.   

 

 

 

 

 

 

 

Une démarche collective  en deux étapes  : 

La mesure de lõimpact social des centres sociaux en Ard¯che est une analyse crois®e 

et collective de parcours dõhabitants. Ce travail est r®alis® par lõensemble des centres 

sociaux ardéchois, coordonnés par la commission «   famille Parentalité Actions -

collectives  » (cf. annexe projet «  MIS Parcours ») 

Cette démarche est évolutive et ce fait en deux grandes étapes.  

Lõ®tape 1 : réalisé en 2019 -2020 pour lõ®valuation du projet social 2017-2020, est un 

recueil de 5 parcours. Il avait pour objectif dõaller voir globalement ce qui ressort 

spontan®ment lorsque lõon demande ¨ la personne ayant fr®quent® le centre en quoi 

celui -ci a impact® sa vie. Le parti pris a ®t® dõouvrir lõoreille ¨ tout ce qui est dit ¨ partir 

dõune question simple posée sous plusieurs formes  : Fréquenter le centre a -t-il changé 

quelque chose dans votre vie et celle de votre entourage  ? 

La référente famille du centre socio -culturel la pinède lors du 1 er confinement a 

mené 5 entretiens semi directifs . Bas® sur un guide dõentretien Co-construit par les 

r®f®rents famille de lõArd¯che lors des commissions f®d®rale. Une grille de traitement 
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de  lõentretien ainsi quõune m®thode dõanalyse a ®t® mise en ïuvre lors dõun autre 

regroupement f®d®ral par les r®f®rentes famille de lõArd¯che accompagn® par la 

sociologue Pauline Scherer.  

Lõ®tape 2 : sera réalisé tout au long du projet social 2021 - 2025 pou r son évaluation. 

Cõest un suivi de 10 parcours dõhabitant durant 4 ans. Elle a pour ambition dõouvrir 

dõautre portes th®matiques et dõobserver comment un changement en entra´ne un 

autre en se basant sur les constats de lõ®tape 1 

Etape 1  : Mesure de lõimpact soc ial  au Centre socioculturel «  La Pinède  » : 

Méthodologie de La démarche  

Les personnes interview®es ont ®t® d®sign®es en r®union par lõ®quipe de salari®s du 

CSC. La référente famille a veillé à ce que les critères soient respectés.  Les 

personnes in terrog®es devaient °tre de cat®gories socioprofessionnelles, dõ©ge 

différents et avoir  un rôle ou un statut diffèrent au sein du centre pour représenter la 

diversité.  

 

 

sexe  Prénom  Age  Statut socioprofessionnel et 

lien avec le centre  

Fréquente le 

centre  

Situation familiale  

H Rémy 17 

ans 

En formation BAFA au 

centre  

a Bénéficié des services 

dõanimation au coll¯ge et 

au centre de loisirs  

depuis 6ans  Célibataire  

vie chez sa 

maman  

F Célia  22 

ans 

Animatrice du centre de 

loisirs 

A bénéficié du service loisirs  

et utilise les services 

dõactivit®s physiques 

depuis son 

enfance  

célibataire vie 

dans son 

logement en 

colocation  

F Gaëlle  41 

ans 

sans emploi  

b®n®voles ¨ lõespace 

solidaire  

fait bénéficier ses enfants 

des services du centre de 

loisirs 

depuis 16 

ans 

Mère isolée  

Deux adolescents 

à charge  

H Patrick  61 

ans 

Salarié prof de musique du 

centre en phase dõ°tre 

retraité  

depuis 17 

ans 

en couple,  

F Odette  73 

ans 

Bénévole membre du CA  

bénéficie des ateliers et 

r®f®rentes de lõatelier 

couture  

depuis plus 

de 30 ans 

en couple  

grand -mère 5 

petits enfants  
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La CESF  a contacté ces 5 personnes, leur a expliqué la démarche de mesure 

dõimpact social et leur a expliqu® quõils avaient ®t® choisi et que leur parole  serait 

pris en compte pour le renouvellement du projet social. Apres accord des 

protagonistes, un RDV t®l®phonique a ®t® pris. La question de lõanonymat a ®t® 

abord®e, aucun ne souhaitait lõ°tre. Lõentretien t®l®phonique sõest vraiment d®roul® 

comme une conversation durant  45 minutes chacun.  Les perso nnes se sont 

beaucoup dévoilées. La référente famille a prévenu les 5 personnes que la totalité 

de leurs dires serait  not®.  La CESF a r®®crit la totalit® des paroles ¨ lõordinateur. Elle 

leur a ensuite envoy® pour validation. Ils ont pu en v®rifier lõexactitude et surtout 

enlever des propos quõils ne souhaitaient pas voir appara´tre aux yeux de tous. 

R®sultats de lõanalyse des 5 parcours du centre socioculturel ç la Pinède  » 

Bien que les personnes choisies avaient des profils et des rapports différents av ec le 

centre (ils nõutilisaient pas les m°mes services). il y eu des similitudes entre les 5 

personnes, mais aussi avec les autres centres sociaux de lõArd¯che. 

Quõest ce qui fait r®sonance entre les diff®rents entretiens ? 

- La notion de «  maison  » ou de « famille  ». Les personnes t®moignent quõelles se 

sentent bien dans le centre. Les personnes interrogées sont des personnes qui 

connaissent et utilisent le centre depuis de nombreuses ann®es. Nous nõavons pas 

interrog® de personne nõayant pas gard® de contact avec le centre, peut être que 

si nous lõavions fait, ces notions ne seraient pas apparues. Il para´t ®vident quõune 

personne qui reste 15 ou 30 ans en lien avec une m°me structure est quõelle sõy sent 

bien.  

 

 

Epanouissement et Emancipation  

On retrouve la notion  de  famille, de maison, dõ®quipe, de coop®ration, de 

rencontres. Il est clair que le CSC génère du lien social . Il permet «  de belles 

rencontres, nous amène à réfléchir  »,  nous dit Odette. Pour Gaëlle,  le centre permet 

« De sõ®vader ¨ moindre cout .de sõentraider , de découvrir des activités  qui font du 

bien  è  Pour Remi, le centre mõa permis de ç découvrir de nouvelles passions, de 

prendre confiance en moi, dõ°tre plus ¨ lõaise, ça me rend heureux  ».  Le chemin de 

Celia est un bel exemple de réussite. «   Ils mõont aid® ¨ rester debout, ¨ trouver ma 

voie, à acquérir les codes sociaux   è  Aujourdõhui, Celia et Remi ont pris leurs envol et 

se forme loin de lõArd¯che, nõest-ce pas un bel exemple dõ®mancipation é Restons 

cependant vigilent à la notion de groupe , à son ouverture pour éviter le  renferment 

sur soi.  

 

Le centre permet la création de liens sociaux , cõest un lieu de rencontre , où des liens 

amicaux sinc¯res peuvent se cr®er. Il permet dõélargir son réseau  personnel et 

professionne l. Ce point était dõautant plus significatif pour les personnes ®taient 

« nouvelles arrivantes  è sur le territoire et d®butaient  dans leurs  vies dõadulte. 
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Pour les deux plus jeunes qui ont bénéficié des activités de loisirs dans leur enfance.  

Le centre a été nommé comme un lieu de socialisation  et dõapprentissage de 

lõautre. Mais aussi dõ®mancipation, un lieu où «  lõon apprend ¨ grandir ». 

La structure apparaît comme un lieu au sein duquel les personnes ont une place  et 

sont reconnues  par les autres, un lieu de non jugem ent , convivial  ou prime la 

bienveillance  et une dynamique positive . Les personnes ont le sentiment 

dõappartenir ¨ un groupe de ne pas être isolée . On leur fait confiance  et elles ont 

des responsabilités . 

Vie démocratique  et Gouvernance  

Les différents pro fils interrogés  mettent en avant le cadre rassurant du Centre 

socioculturel «  non liberticide  ». nous dit Celia.  Lõengagement nõest pas toujours 

visible et conscientisé , en particulier pour le salarié qui donne de son temps hors 

horaire de travail  comme peut le vivre Patrick.  .  Le CSC produit de lõenvie de 

partager, de sõinvestir, Odette, Gaëlle, et Remi sont ou ont été bénévoles s ur  des 

projets qui les passionnent (P atchwork, Boutique, et festival de musique)  ; ils  ont 

intégré le Conseil dõadministration. Remi sõest rapproch® du CSC gr©ce au projet 

« Expé ados  » il a passé le BAFA .    

Notons cependant, le fonctionnement du CA, peu adapt® ¨ lõexpression de chacun. 

Gaë lle nous parle de la difficulté à se faire entendre et le sentiment de ne pas « faire 

partie du même monde  ».  

 

La structure est reconnue comme  soutien psychologique  pour toutes les étapes de 

la vie. Cõest un lieu sécurisant , propice à lõ®panouissement pe rsonnel et par effet 

ricochet  à celui de son entourage. Il apparaît utile à la stabilité psychique  de la 

personne. Il apparaît comme un repère  ou lõon se sent respecté  et en sécurité.  

Il permet aux personnes dõorganiser leur rythme  de vie autour des activi tés vécues 

au centre. Le centre répond aux problématiques de déstructuration de quotidien 

induites par les situations dõisolement, de pr®carit® ou de vieillissement.  

Il constitue un espace dõengagement citoyen  (bénévolat, implication salarial) 

répondant au besoin de se sentir utile  et  valorisé . Il apporte de la confiance en soi . 

Lõimportance de la d®couverte du travail dõ®quipe et son investissement.   

Le centre apparaît comme un lieu dõ®mancipation, qui peut a pporter ou mener à 

une autonomie financière . La notion dõ®conomie appara´t aussi dans la possibilit® 

dõacc®der aux services de loisir ou ¨ lõactivit® gr©ce aux tarifs accessibles . Cõest 

aussi un lieu o½ lõon peut être formé  au m®tier dõanimateur. 

 

Vitalit é et Cohésion sociale  

La diversit® de lõoffre dõactivit®s du Centre apporte du bienêtre  «  ça fait du bien 

physiquement et mentalement , on a ccepte  mieux de vieillir  » nous dit Odette. La 

notion de lien revient de façon récurrente. Sortir de la maison pour aller à une 

activité, ou faire du bénévolat aide à  passer des caps difficiles de sa vie.   Le centre 
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est repéré comme un lieu dõ®coute. «  Contrairement aux écoles  de musiques, on se 

rapproche plus du projet dõ®l¯ve que du projet d lõ®cole »  souligne Patrick. La prise 

en compte dõindividu joue un r¹le primordial sur le développement de la personne 

et sur son comportement en société.  

Il apparaît comme un lieu de dé couverte et dõapprentissage, d®couverte dõactivit®s 

ou de pratiques quõon ne connaissait pas. Il appara´t aussi comme un lieu o½ lõon 

peut se former  et acquérir de nouvelles compétences  mais aussi confirmer nos 

savoir -faire  ce qui est valorisant et encoura geant.  Ils disent avoir mis en pratique des 

découvertes faites aux centres (activité pédagogique ou loisir avec leurs enfants, 

pratique sportive ou de bien être ou notion de bienveillance  dõ®ducation positive au 

sein de leur famille  ou de leur entourage  am ical.  

 

Les points négatifs qui sont ressortis et sur lesquels il va falloir être vigilant pour 

y remédier  : 

En ce qui concerne la participation aux prises de décisions il semblerait que les 

habitants ne se sentent pas tous égaux et quõil peut être difficile de se faire entendre. 

A la question vous sentez vous écouté  ? Il est ressorti quõil ®tait facile de discuter, de 

débattre ou de se sentir entendu au sein  dõun petit groupe de personnes dõune 

même activité, et donc de même statut. Par -contre il est difficile  de prendre la 

parole  lors des réunions du CA.  Une personne dit ne plus oser prendre la parole car 

elle nõa pas ®t® ®cout®e ou comprise, que son avis nõest pas pris en compte, elle a 

fini par ne plus aller au CA. Une autre dit ne pa s toujours donner son avis pour «  laisser 

la parole à ceux qui savent  ».  

Un point de vigilance sera donc donner lors 4 prochaines ann®e sur lõint®gration des 

nouveaux membres et leur participation au CA.  

Concernant les groupes dõactivit® des seniors,  il apparait que certain groupes 

restent plut¹t ferm®s. Peu de nouvelle personne nõint¯gre le groupe. Il faudrait °tre 

vigilant sur ce point et en creuser la cause.  

Quõest ce qui surprend dans les entretiens ? 

La th®matique de lõenvironnement et de lõ®cologie , qui est pourtant porté par le 

centre nõest pas directement abordée  par les personnes interrogés. Lors des 

entretiens, la référente famille, leur a de ce fait, demandé si le centre avait eu un 

impact dans leur pratique écologique. Ils ont tous répondu qu e le centre nõa pas 

modifié leur pratique à ce niveau car ils étaient déjà sensibilisés  aux notions 

dõ®cologie, et quõils se sentaient en accord avec cette valeur que le centre porte.  

 

Environnement et cadre de vie  

Entre humour et  gravité «   je me suis débarrassé de mon ex et de sa voiture deux 

gros déchets  è ce recul sur sa propre vie est ¨ fois une preuve dõ®mancipation, mais 

surtout  une  prise de conscience du  bien et du mal pour construire sa propre vie. 

Faire lien, faire réseau est aussi essentiel au CSC  ; cõest un moyen de communication 

qui marche mieux que tous les tracts et affiches qui polluent notre environnement.  

« Le centre a permis à deux membre de ma familles de se rendre utile et de sortir de 
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lõisolement   ». « Les personnes que jõai pu rencontrer  mõont permis de prendre  

conscience de la valeur de l ôargent, la valeur du travail. Il y a eu un coté rassurant 

et mõa permis de mõ®panouir è  Jõai rencontr® des amis qui sont devenus mes amis 

proches  ». «  Le centre rythme ma vie  » . 

 

Nous avons soulev® que les personnes, au sein de lõassociation, que ce soit 

professionnellement ou bénévolement, ont une forte capacit® ¨ sõinvestir sans 

forcément décrire leur engagement comme un engagement citoyen. Les habitants 

parlent de leur m®tier ou du b®n®volat comme quelque chose dõimportant pour 

eux. Cõest  une source de reconnaissance, qui contribue ¨ conserver ou cr®er des 

liens.  

Enfin no us avons été agréablement surpris par  la confiance  que les personnes ont  

exprimée envers le centre et son équipe. Sur le panel interviewé, la référente famille 

nõavait de lien quõavec la personne b®n®ficiaire et b®n®vole de lõespace solidaire, 

pourtant to utes se sont confiées . Elles ont os® parler de ce qui nõ®taient pas 

forcement agr®able m°me si lõaccent a ®t® mis sur les choses positives, elles ont fait 

remont® quõils ®taient eux m°me surpris par lõinvestissement, la coh®sion et lõ®nergie 

de lõ®quipe de salarié.  

 

 

 

 

Création de richesse économique, sociale et Culturelles  

Cette th®matique est peu d®velopp®e, comme on peut le retrouver dans lõanalyse 

générale. «  Lõ®quipe est d®vou®e, travailleuse et investi ç  selon Odette. Que lõon soit 

Bénévole comme Odette   et Gaëlle, ou Salarié comme Patrick, Remi ou Celia, 

chacun dõentre eux a apporté une « plus-value  » inestimable   dans la richesse 

économique, sociale et culturelle du CSC.  Leur rôle a été essentiel dans les relations 

humaines, lõouverture aux autres, la d®couverte, la bienveillance é IL serait 

impossible de faire la li ste tellement elle serait longue.   ô. Les relations humaines nõont 

pas de valeurs et sont surtout difficile à mesurer. Patrick nous dit «   On a tous quelque 

chose en nous que lõon ignore et que le Csc peut r®v®ler » 
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5. Le diagnostic interne et externe. 

La démarche de diagnostic fait largement appel aux statistiques et aux 

études du territoire.  

 Diagnostic interne  :   
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